MELOTTE Amandine, RIXHON Aurore, STRAET Julie

Ecole de stage : Ecole Sainte-Julienne du Bac, Fléron

Date : du  15/01/06  au  09/02/06
	Contenu d’enseignement qui va faire l’objet d’apprentissage ?

Education artistique : A la découverte de René MAGRITTE


	A qui s’adresse la situation d’apprentissage ?

Elèves du cycle 5-8




	Analyse à priori de la matière à enseigner

1. Principe de base de la matière :

René est né en 1898 à Lessines et est l'aîné des enfants de Léopold Magritte et Regine Bertinchamp. Ses 2 frères, Raymond et Paul ont respectivement 2 et 4 ans de moins que lui. Petit, il aimait dessiner et son père, qui aimait ses peintures, l'encouragea. De son enfance, nous retiendrons deux événements.
D'abord, un sentiment de mystère, premier sentiment dont il se souvienne ou veuille se souvenir. Il l'éprouvera pour la première fois bébé en contemplant une caisse, dont il ignore le contenu, près de son berceau. C'est la caisse mystérieuse qui apparaît dans certains de ses tableaux. Ce sentiment bercera l'enfance de Magritte. Selon lui, le mystère est la première chose que puisse ressentir un enfant puisqu'il ne connaît rien et découvre sans cesse. Ce mystère est aussi inexplicable puisque si on l'explique, ce n'est plus un mystère. N'est ce pas le propre du mystère d'être mystérieux et donc inconnu ?

Ensuite le suicide de sa mère. Dépressive, elle s'enfuira une nuit de chez elle pour se jeter d'un pont. On la retrouvera morte quelques jours plus tard le visage couvert de sa robe de nuit. Cette mort a profondément marqué Magritte. L'image du visage recouvert d'un drap est d'ailleurs présente dans beaucoup de ses tableaux. De plus, bien qu'il nie toute relation de cause à effet, on perçoit chez Magritte de nombreux signes de dépression et de mélancolie, sorte de projection du mal de vivre de la mère vers son fils.

En 1914, il rencontre Georgette, celle qui deviendra ,8 ans plus tard, sa femme et sa muse. Mais il doit partir pour Bruxelles et ne reverra Georgette qu'en 1920 alors qu'elle est vendeuse au magasin où il se fournit en peinture et matériel.

Entre temps il étudie la peinture à l'Académie des Beaux Arts de Bruxelles .Comme un écrivain apprend à écrire sans faute afin d'être libre des contraintes techniques, Magritte apprend à peindre.




	Il s'intéresse au cubisme et au futurisme mais ne s'y attache guère. Sa découverte de l'œuvre de De Chirico est une véritable révélation. Il a l'impression que ces tableaux, surtout " Le chant d'amour ", sont de la véritable poésie et s'attache, à partir de ce moment, à mettre de la poésie dans ses peintures.

En 1927 il part pour Paris pour rencontrer le mouvement surréaliste dirigé par Breton , avec entre autres, Paul Eluard, Miro et Dali. Cependant, il n'adhère pas vraiment aux idées des surréalistes. Il rentre à Bruxelles dès 1930. Magritte gardera de meilleurs contacts avec les artistes surréalistes belges qu'avec les Parisiens.

Il meurt en 1967 après avoir peint plus de mille tableaux.
http://membres.lycos.fr/reno3000/magritte.html
Appréciation stylistique
Oserions-nous écrire que Magritte fut un peintre moyen et un artiste de génie. Lui-même a admis que la peinture était un moyen, non une fin : "Un peintre ne peint pas pour mettre de la couleur sur une toile, comme un poète n'écrit pas pour mettre des mots sur une feuille". Le fil conducteur de Magritte est la transgression de la logique rationaliste parce qu'elle limite notre perception du réel : Il y a, au moins pour le poète, une réalité au-delà de celle que nous sommes convenus de définir, une réalité connexe, une "sur-réalité" qui contrecarre nos références visuelles et intellectuelles. Cette orientation spéculative est plus philosophique que celle de Delvaux qui, lui, est fasciné par l'étrange et l'onirique dans une visée plus esthétisante. 
On découvre une œuvre de Magritte et l'on est interloqué. Nous cherchons alors la solution dans le titre, et nous nous heurtons à une nouvelle confrontation entre ce que nous voyons et croyions avoir vu ; mais sans obtenir de solution rationnelle, si ce n'est la liberté d'interpréter à condition d'accepter d'évacuer nos rituels cartésiens. Magritte disait souvent : "Mon titre n'explique pas mon tableau, comme mon tableau n'explique pas mon titre". Ainsi, non content de bouleverser notre rapport traditionnel de l'image à la réalité, Magritte rompt le rapport entre le titre et l'œuvre. Toutes ces distorsions entre réalités créent un nouveau lien entre l'artiste et le spectateur, sans que l'on sache à quel niveau se situe ce lien -alors qu'il est plus perceptible chez un Dali. Il est certes difficile de circonscrire le point de rencontre entre les deux pensées (celle de l'artiste et celle du spectateur), et même de s'assurer qu'il existe. C'est sans doute un des grands mérites de Magritte : nous offrir le moyen de nous affranchir du carcan de toute pensée unique et réductrice.

Ecole
Surréalisme dont il est un des grands prêtres. On ajoutera que par rapport à d'autres artistes de cette tendance, il garde un trait fait de réalisme : le surréalisme belge joue plus sur les notions de signifiant et signifié que sur l'irréalité de l'image elle-même. Il renonce à tout automatisme; Breton parviendra tout de même, en 1941, à "récupérer" Magritte en ces termes : "La démarche non automatique mais au contraire pleinement délibérée de Magritte (…) étaye le Surréalisme" (A. Breton, Le Surréalisme et la peinture, cité par le Dictionnaire des peintres belges, Renaissance du Livre.
Œuvres
Magritte a peint environ 1.300 toiles, ainsi que des gouaches, collages... C'est dire que le choix est vaste, même si une partie est en d'heureuses mains privées. En Belgique : Anvers, Bruges, Bruxelles, Gand, La Louvière, Liège. Les grands musées du monde possèdent une ou des œuvres de Magritte : Chicago, Dusseldorf, Hambourg, Jerusalem, Londres (Tate Gallery), New-York, Paris, Rotterdam,… Voyez nos liens, dont le dernier qui mentionne les œuvres visibles "on-line".
Expositions / Rétrospectives
Retenons d'abord celle de 1998 au Musée d'Art Ancien à Bruxelles.
Danemark, Humlebaek :René Magritte, rétrospective, 11 99.
Galerie C. et I. Brachot, Bruxelles : Hommage à Magritte, photos, dessins, 03-05 98, pour ne citer que les plus récentes.
Egalement : Rétrospective René Magritte, Bruxelles/Paris, 1978-1979. Et Bruxelles, Beaux-Arts en 1982.
La première exposition personnelle eut lieu à la Galerie Le Centaure en 1927 ; elle fut mal accueillie par la critique. 
http://www.art-memoires.com/magritte.htm
Œuvres utilisées lors de l’activité.

2. Difficultés que les élèves peuvent rencontrer : 

Ne jamais avoir entendu parler de Magritte

Dépasser ce qu’ils voient et aller dans le surréalisme

Exprimer leurs émotions face à une œuvre de Magritte.

3. Trame conceptuelle :

Ateliers pour découvrir les oeuvres


Ateliers pour découvrir les oeuvres

Peindre à la manière de



	Comment identifier le profil de départ du groupe d’élèves par rapport au contenu ?  représentations préalables – connaissances des élèves – prise d’information 

Enfants de 3ème maternelle, 1ère et 2ème années.

( Niveaux très différents


	Compétence(s) d’intégration(s) travaillée(s) ?

Percevoir (dans le domaine des arts plastiques)

Exprimer (dans le domaine des arts plastiques)

Compétence(s) spécifique(s) travaillée(s) ?  

· Visée(s)

PAP.1.  Percevoir l'émotion.
PAP.3.  Percevoir le sujet, le genre et le style.

PAP.3.1. Identifier différents sujets, genres, styles (mouvements)

EAP.1. Exprimer l'émotion.

EAP.1.1.  Libérer une émotion, c'est traduire une ambiance, un sentiment, une atmosphère en choisissant et en adaptant les moyens plastiques et techniques.

EAP.3. S'exprimer par un sujet, un genre, un style.
EAP.3.1. Imiter un style, appliquer un genre.
EAP.3.2. Représenter avec un souci de réalisme ou créer un sujet.
· Sollicitée(s)
PAP.4. Percevoir le langage plastique.

PAP.4.1. Lire l'image en prenant conscience des différents éléments plastiques :

• Le point, la ligne et la forme;

• Le degré de clarté et d'obscurité;

• La couleur, la texture et la matière;

• Le volume et l'espace (plein et vide);

• La composition;

• Le temps et le mouvement (la quatrième dimension);

• La perspective (représentation de la profondeur);

• Les harmonies (monochrome et polychrome).
EAP.4. S’exprimer par le langage plastique.

EAP.4.1. Exploiter les éléments plastiques :

• Le point, la ligne et la forme;

• La couleur;

• L’espace et le volume;

• Le temps et le mouvement (la quatrième dimension);

• La composition (rythme, équilibre, dominante et contraste);

• La perspective;

• Les harmonies (monochromes et polychromes).
RAP.1. Réagir face à sa production et face à celle des autres.



	Quel objectif-obstacle d’apprentissage est poursuivi et est susceptible d’être franchi par les élèves ?

-  Les enfants seront capables de partir à la découverte de René Magritte et du mouvement surréaliste.

-  Les enfants seront capables, à la fin de cette activité, de créer une œuvre à partir d’un élément d’une peinture de Magritte.




	Matériel nécessaire pour l’activité :

· Languette de peinture

· Mémory

· Domino

· Puzzle

· Peintures + détails

· Peintures à trous + détails

· Feuille de dessin

· Image d’objet

· Pastel gras

· Colle




	Construction du dispositif d’apprentissage

Voir feuille 6


Construction du dispositif d’apprentissage

En cohérence avec l’objectif-obstacle identifié.

	Etapes de l'apprentissage

Situation-problème, différentiation, remédiation
	Organisation du travail

Mode de groupement des élèves - timing
	Rôle de l’enseignant en lien avec l’activité des enfants

Consignes – remarques – interventions - observations
	Outils d'apprentissage

Parole, écrit, geste, images, technologies, matériaux…

	SEQUENCE 1
	
	
	

	Ateliers de découverte


	6 groupes

10 minutes par atelier


	Les enfants sont placés par groupes. La S. commence par expliquer chaque atelier à toute la classe. 

Ensuite, les enfants commencent l’atelier. 

Elle passe dans chaque atelier pour vérifier la compréhension des consignes ainsi que le bon (et juste) déroulement..

A la fin des 10 minutes, les enfants vont à l’atelier suivant après avoir rangé le matériel.

Atelier 1 : les languettes

Les languettes sont placées dans un sac. Les élèves pêchent une languette et doivent reconstituer les œuvres.

Atelier 2 : mémory

Les élèves doivent retrouver les deux parties de la peinture en s’aidant de l’image ou du mot coupé.

Atelier 3 : les puzzles

Puzzle noir et blanc à reconstituer en suivant le modèle en  couleur.

Atelier 4 : images à trous

Des parties de l’œuvre ont été découpées. Elles sont toutes dans un sac. Les élèves pêchent et doivent replacer la partie au bon endroit.

Atelier 5 : le détail perdu

Les élèves pêchent un détail de l’œuvre dans un sac et le replacent au bon endroit sur la peinture.

Atelier 6 : les dominos

Associer deux moitiés d’une œuvre.


	Matériel des ateliers



	SEQUENCE 3
	
	
	

	Composition
	Individuel

50 minutes
	La S. distribue une feuille de dessin et un morceau de peinture de Magritte. Les enfants collent le morceau de peinture au centre de la feuille et dessinent au pastel gras autour de ce morceau de peinture comme le ferait Magritte. 

La S. propose aux enfants qui le souhaitent de montrer aux autres leur composition.


	· Morceau de peinture

· Feuilles de dessin

· Pastel gras

· Colle
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